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Le Cloud Computing tranforme le modèle économique des éditeurs de logiciels par Edouard Chabrol



Le « Cloud Computing » est avant tout un nouveau modèle industriel. Ce nouveau modèle transforme les modèles économiques des éditeurs et fait évoluer fortement leur positionnement.



L



e « Cloud Computing » est devenu un sujet majeur pour les DSI des entreprises françaises et internationales. Cet article se propose d’esquisser les impacts du « Cloud » sur les business models des acteurs de l’industrie des services informatiques et plus particulièrement, les éditeurs de logiciels.



fessionnels du document (marketing et design, en particulier). La spécificité de notre offre réside dans le fait que notre logiciel s’appuie sur les dernières avancées technologiques du web, liées au «  Cloud Computing », là où nos concurrents s’appuient sur technologies traditionnelles, qui, elles, ne sont pas liées au Web.



Avec mes deux associés, je co-dirige NETSAS (net software and services), une start-up incubée au sein de l’incubateur Paristech Entrepreneurs. Créé en février 2010, NETSAS est soutenu par OSEO et a remporté le concours national de création d’entreprises innovantes du Ministère de la Recherche en 2010. Notre métier est de développer et de vendre des logiciels de collaboration innovants pour les pro-



Le « Cloud Computing » est un nouveau modèle industriel émergent Le terme «  Cloud Computing  » regroupe des offres émergentes de serveurs, de plates-formes de développement et de logiciels. Deux caractéristiques distinguent ces offres par rapport aux offres traditionnelles de serveurs (ex : Oracle, HP) ou de logiciels (SAP, Adobe, Microsoft). D’une



1 Tanks in the Cloud, The Economist pp. 46-47, Janvier 2011
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part, leurs utilisateurs et leurs clients ne sont pas tous situés dans les mêmes organisations : ce sont des offres mutualisées. Ensuite, les capacités serveurs ou logiciels mises à la disposition des utilisateurs sont situées physiquement à l’extérieur des organisations. Ainsi, une même ressource logicielle, par exemple, une messagerie Gmail ou un logiciel Salesforce.com, est accessible du navigateur web de l’utilisateur, qu’il soit situé dans l’entreprise Y ou X, en France ou aux Etats-Unis. Pour la majorité des analystes1, le « Cloud Computing » est constitué de trois niveaux d’offres : les serveurs mutualisés et virtualisés, regroupés sous le terme IaaS  : Infrastructure as a Service (ex : Amazon Web Services, Rackspace), les plates-



formes de développement mutualisées regroupées sous le terme PaaS « Platform as a Service » (ex : Google App Engine), les logiciels web mutualisés, regroupés sur le terme SaaS «  Software as a Service  » (ex : Google Apps, Salesforce.com, Cisco Webex). Ces trois niveaux d’offres sont interdépendants : tout éditeur de SaaS nécessite les services d’un IaaS et d’un PaaS. Cet article se concentre sur les évolutions de business model induites par le développement « software as a service », dans l’industrie du logiciel. Le « Cloud Computing » est ainsi un changement de modèle industriel, encouragé par les progrès réalisés sur les interfaces Web. Pour bien le comprendre, revenons en arrière : depuis 1999-2001, il est désormais possible de programmer des interfaces Web dites «  riches ». Amazon. com, avec sa librairie en ligne, est un exemple. Amazon est à la fois un site Web d’information et un logiciel qui facilite l’achat de livres en ligne pour les particuliers. Dès lors, pourquoi ne pas développer des logiciels pour l’entreprise avec les technologies Web  ? Marc Benioff, le fondateur de Salesforce.com, part de cette idée pour créer son produit précurseur2. Certes, les premières interfaces sont encore rudimentaires, mais les bases technologiques sont là. L’accroissement des débits sur les réseaux et l’arrivée du navigateur Web Mozilla Firefox en 2004 favorisent l’adoption de ces interfaces. Comme les applications Web, à commencer par le webmail, offrent des fonctionnalités séduisantes pour les utilisateurs, les volumes de données à stocker croissent et la pratique du stockage mutualisé de données dans les data centers se généralise. Le Cloud Computing est ainsi une tendance forte mais émergente. En 2009, selon Pierre Audoin Consultants, la vente de solutions logicielles liées au cloud représente env.



5 Milliards de USD de chiffre d’affaire dans le monde. De nombreux offreurs européens (ex : Amiando, RunMyProcess, Netviewer) ou américains (ex : Salesforce. com, Google Enterprise, Cisco-Webex, Taleo et maintenant Microsoft) proposent des solutions basées sur le « Cloud ». La demande pour les logiciels hébergés sur le Cloud (Software as a Service, SaaS) est en forte croissance. Gartner3 prévoit une croissance annuelle de 17,7% jusqu’en 2013 pour la demande de SaaS, soit cinq fois plus que la croissance de la demande pour les applicatifs « classiques ».



Les innovations techniques bouleversent les modes de vente et de production logiciels



La plupart des innovations liées au cloud appellent de nouveaux business models pour les acteurs du secteur, des fournisseurs de serveurs aux éditeurs de logiciels. Concentrons-nous sur ces derniers. Deux progrès techniques sont au cœur du changement de business model des éditeurs de logiciels : •L  ’émergence des architectures logicielles distribuées : les applications web récentes sont «  multilocatives », c’està-dire qu’une ressource logicielle unique est partagée par un grand nombre d’utilisateurs. Les applicatifs «  SaaS  » sont exactement construits sur le modèle des webmails (ex : Hotmail, Gmail), bien connus des internautes. De nouvelles technologies de bases de données, les bases de données non-relationnelles, sont à la base des architectures multilocatives ; • L’utilisation renforcée des technologies web «  traditionnelles  » HTML-CSS4, et leurs évolutions récentes utilisées dans le développement d’applicatifs. Le bénéfice principal de l’utilisation d’une telle technologie réside dans le fait que tout utilisateur équipé d’un navigateur web peut



accéder à ses données, qu’il soit équipé d’un mac, d’un PC, ou d’un smartphone sans installer de logiciel sur son ordinateur personnel. Ce choix technologique garantit l’accessibilité de l’application par n’importe quel navigateur et de fait, par la majorité des internautes. Ainsi l’industrie du logiciel s’appuie sur un modèle industriel neuf, celui de la ressource logicielle unique partagée par un grand nombre d’utilisateurs. Comme le précise Louis Naugès, président de Revevol, un cabinet de conseil spécialisé dans les solutions « Cloud » : « il est important d’insister sur la qualité “industrielle” des applications SaaS, forcément plus robustes que les applications classiques et aussi sur le fait que la notion de “version” n’existe plus ; elles sont très souvent remises à jour ». Là où une version de logiciel était vendue physiquement pour être distribuée et installée, les logiciels SaaS sont accessibles à toute personne autorisée à se connecter à un serveur. De fait, si la production et la vente de logiciels s’apparentaient aux métiers du bâtiment, elles s’apparentent maintenant plutôt à l’univers des produits de grande consommation, voire des médias.



L’offre SaaS implique un lien direct entre l’éditeur et l’utilisateur : les positions des intermédiaires commerciaux évoluent Tout d’abord, la production d’applicatifs hébergés sur le «  Cloud  » s’inspire des règles classiques de production de logiciel, avec des évolutions notables. Une fois passée la phase de R&D, il est possible de produire et de tester «  en continu  » un logiciel, en mettant régulièrement sur le marché de nouvelles fonctionnalités, de façon incrémentale, demandées par les utilisateurs. Le développement produit, y



2 Marc Benioff, Behind the cloud, Jossey-Bass, 2009 3 Gartner Market Trends: Software as a Service, Worldwide, 2008-2013, Update, 4 November 2009 4 HTML (Hyper Text Mark-up Language) et CSS (Cascade Style Sheet) sont des formats de données et des styles conçus pour représenter les pages Web dans les navigateurs. HTML et CSS ont été utilisés depuis le début de l’internet pour afficher des pages statiques dans les navigateurs (ex : le portail Yahoo ! dans les années 90). L’utilisation d’HTML et CSS combinée à l’utilisation de méthodes de programmation d’interfaces riches (AJAX) permet de créer des pages Web non-statiques. La plupart des applications Web en ligne grand public et pour les entreprises s’appuient sur ce choix technologique (ex : Linkedin, Viadeo, Meetic, Amazon, Google Apps, Salesforce.com). Les applications développées en HTML, CSS et AJAX sont des applications complètement Web : le programme installé sur un serveur distant fonctionne dès qu’il est sollicité par n’importe quel navigateur Web (qui est alors « client Web »). Ce choix technologique se différencie de choix technologiques qui reproduisent sur le Web des architectures client-serveurs classiques, où un programme installé sur un ordinateur, qui n’est pas le navigateur (ex : une console Java, un player Flash), sollicite un programme distant installé sur des serveurs. Un moment dominante, cette dernière option technologique est actuellement en perte de vitesse, notamment en raison des progrès considérables réalisés par les navigateurs Web. 5 Pour aller plus loin : http://www.startuplessonslearned.com/2009/02/continuous-deployment-and-continuous.html
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compris le management de la qualité, est réalisé en «  collaboration  » avec les utilisateurs5. Ensuite, le «  Cloud Computing  » a pour effet d’ « écraser » les étapes de marketing, de vente et de distribution des logiciels au détriment des acteurs traditionnellement en charge de ces étapes. Comme le précise Philippe Honigman, serial entrepreneur et fondateur de Ftopia, incubé à Telecom Paris Sud  : «  La distribution directe en volume est désormais à la portée des éditeurs visant le marché des entreprises », En effet, en mode SaaS, un logiciel hébergé est distribué clef en main via Internet, dans le navigateur. Dans une industrie où les distributeurs sont forts, cette nouveauté apporte beaucoup de changements. Le rôle des VARs6 qui vendent et distribuent des versions physiques de logiciels est ainsi restreint puisque l’éditeur de SaaS gère la relation avec le client final : il distribue les produits et encaisse les revenus. L’analogie avec les marques de grande consommation se révèle plus pertinente encore quand on considère les modes de marketing et de vente des SaaS : • Les éditeurs s’appuient sur des marques fortes, dont les scores de notoriété sont importants auprès des professionnels et du grand public7 ; • Les éditeurs, tels Salesforce.com, mettent l’accent sur le design et l’utilisabilité de leurs produits, fortement mis en avant dans leurs plans média, en témoigne Mark Carpenter, directeur de l’architecture logiciel chez un grand assureur européen : « Nous avons choisi Salesforce.com essentiellement parce que la solution a gagné le « concours de beauté » et que nos forces commerciales nous l’ont demandé » ; • Les leaders du secteur et les start-ups (comme netsas) s’appuient sur les ventes directes8, réalisées sur le web et par téléphone, tout en sollicitant un réseau de partenaires locaux. Les acteurs du SaaS tendent à internaliser les fonctions de marketing et de vente, aux dépens des opérateurs commerciaux 6 VAR : Value Added Resellers 7 http://news.cnet.com/2100-1014_3-6178310.html 8 Salesforce.com, rapport annuel, 2009, page 2
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traditionnels : VAR et SSII intégratrices. En effet, alors que plus de 25% du CA d’Adobe en 2009, un éditeur traditionnel, est généré par deux VAR9, Salesforce.com internalise la totalité de son processus de vente, de la génération des «  leads  » jusqu’au «  closing  »8. Cette évolution se réalise également aux dépens des SSII intégratrices. Les éditeurs assurent eux même leur marketing, limitant de fait le pouvoir de prescription des SSII. Ensuite, le déploiement d’un SaaS en entreprise requiert moins de ressources que celui d’un logiciel « ancienne génération » : le potentiel de business pour les SSII lié au déploiement d’un SaaS existe mais il est moindre. Louis Naugès ajoute : « La grosse différence c’est qu’il n’est plus possible de toucher au code des programmes informatiques SaaS. Cela veut dire qu’une large partie du métier des SSII va disparaître ». Mathieu Poujol, directeur chez Pierre Audoin Consultants, tempère : « Les modes de commercialisation sont sûrement un peu plus viraux que les modes de commercialisation traditionnels. Cependant, nous observons que les modèles classiques de vente persistent, y compris dans les grandes entreprises ». La fonction de ces partenaires locaux, tel Revevol, qui peuvent être des SSII, est triple : apporter des pistes commerciales, d’apporter l’ingénierie pour connecter les logiciels SaaS avec les autres logiciels présents dans l’entreprise et réaliser la gestion du changement nécessaire à la mise en place des solutions. Sans entrer dans le détail, il faut mentionner que ce modèle s’applique également à la promotion et la distribution d’infrastructures serveurs, en forte croissance10 (ex : Amazon AWS, Google App Engine).



Au-delà du logiciel : Google vs. Les opérateurs de téléphonie ? Les nouvelles offres de logiciels s’appuient fortement sur le bénéfice principal d’internet : l’échange de données facilité



entre personnes ou entreprises distantes. Sur un processus qui affecte plusieurs personnes localisées à des endroits différents, une ressource logicielle mutualisée apporte de la productivité dans les échanges « métier » entre utilisateurs. Ces échanges sont nombreux et en croissance. Cependant, ces échanges ne concernent pas tous les processus de l’entreprise. Certains analystes le mettent en évidence11 même si à long terme, complète Mark Carpenter, «  tous les processus seront automatisés par des solutions Cloud ». • Les processus les plus spécifiques à chacune des entreprises et qui constituent leur cœur de compétence sont actuellement difficilement automatisables par le Cloud. En effet, poursuit Mark Carpenter, « les processus sur lesquels une entreprise doit se différencier ne peuvent être gérés par des applications Cloud  » ce serait alors partager son avantage concurrentiel avec ses concurrents. Certaines solutions, tels les moteurs de processus de Byzaneo ou de RunMyProcess permettent cependant de générer des processus customisés pour les entreprises, en SaaS ; • D’autre part, nous voyons également que le SaaS est limité par les débits des connexions Internet : certains processus d’ingénierie consomment trop de bande passante être mis en ligne à court ou moyen terme ; • Il est fait reproche aux solutions de cloud pur de ne pas respecter les attentes de sécurité élevées quand les processus critiques à l’entreprise sont pris en charge. Les offres SaaS facilitent les échanges de données data, video ou voix entre des entreprises ou des sites distants. Dès lors, l’éditeur de logiciel se mue en opérateur de télécommunications pour des données de collaboration critiques au business des entreprises. Comme le met en évidence Mathieu Poujol, les problèmes de sécurité ou de garantie de service prennent une importance nouvelle pour les acheteurs. Ces problèmes amènent les acheteurs à



9 Adobe, rapport annuel, 2009, page 31 10 Tanks in the Cloud, The Economist pp. 46-47, Janvier 2011, sur la base de données Cloudkick 11 Par exemple : Reshaping the Enterprise IT Landscape, Bill Mc Nee – Saugatuck Technology, Avril 2010 12 Sources : Orange, rapport annuel 2009, p. 81, SFR, rapport annuel 2009, p.7, etc.
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préférer des solutions qu’ils peuvent mieux contrôler par exemple, avec des serveurs exploités en interne ou sur les serveurs d’un prestataire proche. Et d’ajouter : « ce qui est nouveau, c’est l’arrivée sur le marché et en position de force des groupes de Telecom, comme Orange ». En effet, en plus des offres voix, la majorité des opérateurs de téléphonie français et européens offrent désormais aux entreprises des solutions de collaboration data (messagerie électronique, video conférence, solutions de transfert et de partage de fichiers). Ainsi, de façon pas si paradoxale et sans pouvoir malheureusement l’illustrer par des chiffres, Google, Amazon ou salesforce. com concurrencent déjà les opérateurs de Telecom sur le marché entreprises, comme l’a déjà fait Cisco avec Webex, sur la vidéo conférence12. n



Ancien consultant en stratégie, Edouard CHABROL est diplômé d’HEC, il dirige avec Stanislas Giraudet et Xavier Gréhant (Telecom ’05), net software and services, une start-up incubée à Télécom Paristech. Netsas est spécialisé dans le développement d’une offre SaaS très innovante de collaboration sur les documents destinée aux professionnels des médias, du marketing, du design et de la communication. Depuis plus de dix ans Télécom ParisTech soutient la création d’entreprises innovantes. En septembre 2009, l’incubateur de Télécom ParisTech s’est élargi à l’ensemble des écoles du PRES ParisTech pour devenir l’incubateur ParisTech Entrepreneurs. http://entrepreneurs.telecom-paristech.fr/
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